
10e ANNIVERSAIRE DE LA MORT DU FRÈRE LE BAIL 
("Likès" n° 215 - septembre 1989) 
 

Le Frère François LE BAIL a vécu au Likès de 1931 à 1979. 

A ses tâches de responsable et d’enseignant, il ajoute celle de chercheur en géologie 
minéralogique et constitue une collection unique en Bretagne. Cette collection dormait dans 
une salle exiguë et inaccessible au public à l’intérieur du Likès. 

Pour remettre en valeur ces richesses, une convention, passée avec le Parc d’Armorique, a 
permis l’ouverture de la “Maison des Minéraux ” en 1987, à Saint-Hernot - Presqu’île de 
Crozon. 

Les Frères du Likès gardent la propriété de la collection qu'ils mettent à la disposition du 
Parc d’Armorique. L’inventaire - qui a pris deux années de travail à un spécialiste - sera 
publié, permettant le classement de la collection dans les musées de France. 

Depuis deux ans, la présentation thématique de ces pièces a vu défiler plus de 20 000 
visiteurs. 

Ainsi, la mémoire et le travail du Frère LE BAIL sont honorés comme il convient. 

 

HOMMAGE de Monsieur Louis CHAURIS à son ancien maît re 
L’hommage public rendu au Frère François Le Bail à l’occasion du dixième anniversaire de 
sa mort, dans la «Maison des Minéraux » de Saint-Hernot en Crozon, a paru un moment et 
un lieu privilégiés pour évoquer en quelques mots les leçons que nous a léguées celui qui fut 
pour moi, pendant de longues années, un maître admiré et un ami très cher... 

Le message transmis par la vie et l’oeuvre du Frère Le Bail ? Il m’apparaît sous un triple 
aspect qui éclaire à la fois son action d’enseignant et de chercheur dans les Sciences de la 
Terre. 

• L’enthousiasme… sans lui, rien ne peut être entrepris... L’émerveillement devant la nature, 
face à un monde quelque peu désorienté, était une caractéristique de sa vision de l’univers. 

• La continuité dans l’effort... Et seuls les spécialistes peuvent vraiment mesurer la somme de 
difficultés surmontées qu’a représenté le rassemblement d’une collection minéralogique. 

• La Confiance en la Vie… et tout particulièrement la Jeunesse. Je le revois encore, croisant 
des enfants - nous sortions le jeudi - les saluant d’un joyeux : « Bonjour, Grands ! », même - 
et surtout - s’ils étaient jeunes et petits... Nul, mieux que lui, ne savait favoriser l’éclosion des 
personnalités. Toute sa vie, journellement, au contact des élèves d’une grande école, il 
écrivait, l’année même de sa mort, en réponse à nos voeux de Nouvel An «Je me sens 
redevenir jeune comme les enfants et je m’efforce de voir dans la vie ce qu’elle a de bien, 
plutôt que ce qu’elle a de ma!...». 

Cet enthousiasme, cette continuité dans l’effort et cette confiance en l’avenir, que le Frère Le 
Bail avait manifestés tout au long de sa vie, vont se poursuivre et se développer grâce à la 
magnifique réalisation, dans le cadre du Parc d’Armorique que représente la «Maison des 
Minéraux». Voici déjà quelques années a été créée, à l’île de Groix, sous le patronage du 
Ministère de l’Environnement, la première réserve minéralogique française... qui porte le nom 
du Frère Le Bail. A présent, après deux ans de fonctionnement, le développement de la 
«Maison des Minéraux » en presqu’île de Crozon, grâce à la diligence et à l’intelligence 
d’Yves Cyrille, ancien étudiant à l’université de Bretagne Occidentale, nous prouve que les 
collections que le Frère Le Bail avait si amoureusement assemblées se sont animées à 
nouveau - mais, cette fois, pour des dizaines de milliers de visiteurs, venus de toutes les 

régions françaises et de divers pays du Monde - pour une nouvelle mission d’enseignement 
et d’éveil aux Sciences de la Terre. 

La conservation des collections irremplaçables du Frère Le Bail a longtemps posé problème. 
Leur départ du Likès paraissait inéluctable... 

«Mais le temps passe, il faudra bien que tu t’en ailles  
Laissant Quimper et le Comté de Cornouaille» 
comme aurait dit Appollinaire... mais ce n’est qu’à moitié vrai, Crozon étant toujours en 
Cornouaille... Je suis certain d’être fidèle à la mémoire du Frère Le Bail en assurant ici que 
cette solution lui aurait causé une grande joie. Aurions-nous pensé à une future «Maison des 
Minéraux» en passant jadis ensemble devant l’école de Saint-Hernot! 

Qu’il me soit permis, en terminant, d’évoquer encore un souvenir. La première excursion 
géologique que je fis avec le Frère Le Bail eut lieu en presqu’île de Crozon. C’était l’époque, 
à présent révolue, où, pour atteindre la presqu’île, on gagnait - à partir de Quimper, par le 
train, tôt le matin, Châteaulin («Châteaulin, embranchement»,criait le chef de gare), puis, par 
le chemin de fer à voie étroite, la halte de Tal ar Groas. De là, une longue marche, sac au 
dos, nous conduisait jusqu’aux estrans. Et c’est ce jour là que j’ai eu - véritable coup de 
foudre et le magicien était le Frère Le Bail - ma vocation de géologue... 

Les visiteurs de la presqu’île de Crozon ne prendront plus le train... Puissent-ils - nombreux - 
sur le Chemin du Cap de la Chèvre - avant d’atteindre l’un des plus beaux promontoires 
d’Europe Occidentale - prendre le temps de s’émerveiller devant les minéraux ici 
rassemblés. Peut-être, alors, pourront-ils redire avec le jeune Flaubert parcourant la 
Bretagne «par les champs et par les grèves»: «Nous étalant dans la nature dans un 
ébattement plein de délire et de joies, nous regrettions que nos yeux ne pussent aller 
jusqu’au sein des rochers..,pour voir comment poussent les pierres... Que nos oreilles ne 
pussent entendre dans la terre la formation des granits... » La visite de la «Maison des 
Minéraux» les y aidera. 

Louis CHAURIS, Ancien Elève (Octobre 41 - Juillet 48) 
(Actuellement Directeur de Recherche du CNRS, Université de Bretagne Occidentale). 

 


